
WORKWEAR  Interview 
Pierre Manchini, 
PRÉSIDENT DIRECTEUR GÉNÉRAL DE GROUPE RG

« AVEC COTRAL LAB ET COMU SYSTEMS, NOUS COMPLÉTONS 
NOTRE EXPERTISE TECHNIQUE. » 

En quoi l’acquisition de Cotral Lab et Comu 
Systems vient-elle renforcer la gamme 
d’EPI sur mesure et l’expertise technique 
du Groupe RG ?
Cotral Lab et Comu Systems sont deux experts 
incontestés dans leur domaine. Cotral Lab 
est n° 1 mondial des protections auditives 
personnalisées, et Comu Systems, spécialiste 
des systèmes de communication tactique  
et critique. Cette acquisition complète  
nos offres et notre expertise technique  
avec des produits de haute spécialisation, 
parfaitement alignés avec notre ambition 
d’apporter plus d’innovation à nos clients.  
Ces experts rejoignent notre écosystème  
de partenaires fournisseurs, fort de plus  
de 100 marques mondiales, ainsi que  
nos marques propres comme Ergos, Samuraï 
ou Pango. Cette acquisition contribue  
à structurer des solutions globales, innovantes 
et différenciantes.

Comment allez-vous garantir 
l’indépendance et l’autonomie de Cotral Lab 
tout en l’intégrant à vos marques ?
Son organisation actuelle est maintenue, 
et la distribution de ses produits reste 
majoritairement en direct. Comme pour  
les autres marques du groupe spécialisées  
sur leur réseau, il est important pour  
nous que Cotral Lab conserve son autonomie 
opérationnelle et commerciale. C’est ce qui 
a fait sa force depuis plus de trente ans.  

Son intégration se fait dans le respect  
de son identité et de son savoir-faire, tout en 
bénéficiant du soutien structurel de Groupe RG 
pour accélérer son développement. C’est  
un modèle d’intégration souple et respectueuse, 
pensé pour préserver l’ADN de chaque entité 
tout en favorisant les synergies.

Quelles sont les synergies entre Groupe RG 
et Cotral Lab qui vous permettront d’assurer 
la croissance de vos activités ?
Nous partageons des valeurs fortes :  
la rigueur, l’écoute du client final, l’excellence 
opérationnelle et une volonté constante 
d’innover pour mieux protéger.  
Nous identifions plusieurs axes prometteurs 
de synergies : le partage d'expertise technique, 
l'accès à nos réseaux respectifs sur une zone 
internationale plus étendue tout en préservant 
le modèle de chacun, la mutualisation  
de certaines ressources et une assise  
financière plus importante pour accélérer  
le développement du groupe.

Quels sont vos objectifs pour les mois  
qui viennent : nouveaux services proposés  
à vos clients, lancement de produits… ?
Des innovations sont à venir en lien  
avec des projets d’acquisition. Notre priorité  
est de créer plus de valeur pour nos clients  
en intégrant des expertises et des nouvelles 
technologies. Les services sont au cœur  
de notre stratégie car l’accompagnement  
de nos clients dans leur protection est capital 
et nous sommes en constante adaptation  
pour offrir le bon EPI, à la bonne personne,  
au bon moment. Nous aurons une forte 
actualité à la rentrée avec un catalogue 
complètement renouvelé et des lancements 
de nouveaux produits de notre marque Ergos. 
Notre philosophie reste inchangée :  
se positionner comme un fédérateur 
d’expertises, capable d’associer industriels, 
spécialistes, fabricants et utilisateurs finaux 
autour d’un même objectif : protéger mieux, 
innover plus et construire durablement.  

EPI/WORKWEAR

APPEL D’OFFRES  
DE 6,78 M€  
À SAINT-ÉTIENNE !
La Ville de Saint-Étienne lance 
un appel d’offres d’envergure 
pour équiper ses agents,  
ceux du Centre communal 
d’action sociale (CCAS) et  
de Saint-Étienne Métropole  
en vêtements de travail, 
chaussures et équipements 
de protection individuelle.  
Ce marché public, structuré 
en sept lots, représente  
un montant maximum cumulé 
de 6,78 M€ HT sur la durée 
totale du contrat.  
Les prestations couvrent 
aussi bien les vêtements 
haute visibilité, les tenues 
pour la restauration, 
l’éducation, la petite enfance 
ou le paramédical, que les 
équipements sportifs, les EPI, 
les chaussures de sécurité 
(EN 20345) et sans sécurité 
(EN 20347), ainsi que  
les vêtements de sécurité 
incendie. Les accords-cadres, 
passés avec un seul opérateur 
par lot, prendront effet  
le 1er janvier 2026 pour  
une durée initiale d’un an, 
reconductible. Les critères de 
sélection privilégient la valeur 
technique et le prix (40 % 
chacun), mais intègrent aussi 
une exigence environnementale 
(20 %). Les entreprises 
intéressées ont jusqu’au 
24 septembre 2025  
pour déposer leur offre.

actualités distributeurs
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EN SAVOIR PLUS

La norme NF X35-800 
vise à accompagner  

la démarche 
de prévention en milieu 

professionnel par la 
définition d’une méthode 
structurée pour intégrer 
les dispositifs et robots 
d’assistance physique 
à contention (DAPac/
RAPac), tels que les 

exosquelettes. Étapes 
clés de la méthode : 

expression des besoins, 
sélection, conception, 

évaluation, déploiement 
de ces dispositifs, etc.

À SCANNER
POUR EN 

SAVOIR PLUS

 la parole à
  SAMYA BELLHARI-TRAHIN,       
responsable ergonomie, qualité de vie au travail, maintien  
dans l’emploi, GXO« Dans les faits, beaucoup d'exosquelettes restent au vestiaire… »

Il faut penser à déployer des exosquelettes en dernier recours.  
Il n’est pas rare que certains utilisateurs y pensent avant d’avoir tout 
testé estimant qu’il s’agit, d’une certaine manière, d’une solution miracle. 
Or, en prévention, on ne peut pas – et on ne doit pas – tout miser  
sur une solution purement technique alors, qu’en travaillant un peu, 
dans le cadre d’une vraie démarche de prévention, on aurait sans doute 
pu commencer par mettre en place des mesures de prévention collective 
pertinentes et efficaces comme des préhenseurs ou des robots 
collaboratifs. Il est évident que les exosquelettes ont suscité un fort 
engouement, de grands espoirs. Mais dans les faits, ils ne sont que très 

rarement utilisés. Au-delà de l’enthousiasme réel qu’ils suscitent lors des phases de tests, 
les remontées terrain, à l’usage, font part de la gêne qu’ils occasionnent, de baisse de productivité…  
On pourrait ainsi multiplier les exemples où malgré l’identification d’un dispositif d’assistance 
physique adapté, des essais concluants sur le terrain, avec des salariés volontaires, et après l’achat 
de plusieurs exosquelettes, lesdits exosquelettes ne sont pas portés et restent au vestiaire…
Car leur principale limite demeure le fait qu’ils sont, dans le meilleur des cas, adaptés à une tâche, 
une opération, pour tel ou tel salarié. On ne peut pas aujourd’hui, en prévention, envisager de porter  
un exosquelette toute la journée quand on n’est pas affecté à un poste où on doit effectuer pendant  
sept heures les mêmes gestes, adapter les mêmes postures… Ce qui demeure, par ailleurs, très rare 
dans le monde du travail.
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ULTRA D’ERGOS : ULTRALÉGÈRE  
ET ÉCOCONÇUE
Allure sport pour l'Ultra S1PL, qui s’adapte parfaitement  
aux métiers de la logistique, du transport, de l’industrie 
légère et du second œuvre. Elle allie légèreté et résistance 
grâce à sa tige en tissu technique ripstop renforcée  
par des éléments moulés. Sa semelle EVA/caoutchouc 
crantée assure accroche et confort, tout en résistant  
aux hydrocarbures. Adaptée aux environnements secs 
intérieurs/extérieurs et aux exigences ESD, elle intègre  
un embout aluminium 200 J et une semelle antiperforation 
composite. Écoconçue, elle contient 17 % de matériaux 
recyclés.

« Chaque 
développement 

part d'une analyse 
précise du poste  

de travail. »

Vous distribuez  
de nombreuses marques 
de chaussures de sécurité, 
pourquoi avoir développé 
votre propre marque, Ergos ?
Depuis 1987, RG propose  
sa propre gamme, Ergos,  
qui compte désormais environ 
75 modèles couvrant  
tous les besoins – du BTP à 
l’agroalimentaire, en passant 
par la logistique et l’artisanat. 
Chaque développement part 
d’une analyse précise du poste 
de travail : environnement sec 
ou humide, risques de chocs, 
glissades, contraintes 
de confort… L’objectif est 
de concevoir des modèles 
parfaitement adaptés à chaque 
usage, en version unisexe ou 
spécifiquement féminine.

Quelles sont vos 
orientations en matière  
de matériaux ?
Le cuir pleine fleur reste 
largement utilisé pour 
sa durabilité, sa résistance 
à l’abrasion, sa respirabilité 
et le confort qui se bonifie 
avec le temps. Pour 
l’agroalimentaire ou 
l’industrie pharmaceutique, 
nous privilégions la microfibre 
enduite PU, plus facile à 

nettoyer. Le marché évolue 
vers des modèles inspirés 
du sport, mixant cuir et 
textile, ou entièrement en 
matières techniques comme 
le ripstop ou la maille 3D, 
pour plus de légèreté et  
de souplesse.

Comment intégrez-vous 
l’écoconception et la fin  
de vie des produits ?
Tous nos fournisseurs 
sont certifiés pour garantir 
des matières respectueuses 
de l’environnement. 
Nous intégrons de plus en 
plus de composants recyclés, 
comme sur notre modèle 
Ultra qui contient 17 % 
de polyester recyclé.  
Cette chaussure, destinée  
aux environnements 
intérieurs, mise sur la légèreté 
(450 g) et le confort, avec  
un semelage EVA/caoutchouc 
inspiré du running. En fin  
de vie, nous proposons  
aux entreprises  
des solutions de collecte  
et de revalorisation via  
nos partenaires spécialisés.

3 questions à
  BENJAMIN RAFALIMANANA,   
chef de produit chaussures, Groupe RG

Retrouvez + de  Chaussures de sécurité sur 
la 1ère Marketplace sur la Santé et la Sécurité au Travail !

e-securitetravail.fr
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A ssociée à un pantalon haute visibilité, la parka haute visibilité est un produit 
de fond de vestiaire dont tout le monde a besoin », relève Claire Obein, chef de 
produit Workwear chez Molinel. Les vêtements professionnels haute visibilité assurent 
la sécurité des personnels intervenants dans des conditions où être vu est vital. 

Le magazine de la Santé 
et de la Sécurité au Travail

suite page 12

Parkas 
haute visibilité : 
être vu et protége
 Les parkas haute visibilité sont indispensables pour 
 toutes celles et tous ceux qui doivent être vus des autres 
 dans leurs tâches quotidiennes, tout en étant protégés 
 de la pluie et du froid. Leur vie en dépend. 
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 DES PANTALONS 
 QUI SIÉENT AUX FEMMES 

Une coupe ajustée, tenant compte 
de la silhouette des femmes…

suite page 34
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 CHAUSSURES S3  
 TOUT- TERRAIN: CONFORT, 
 PROTECTION ET STYLE 

Une norme plus claire et détaillée, 
des matériaux techniques plus 
performants, des chaussures au design 
plus séduisant…

suite page 22
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 PROTECTION CHIMIQUE : 
 TEXTILE OU USAGE 
 UNIQUE ? 

Pour choisir des vêtements de protection 
contre les risques chimiques, il faut 
considérer la nature et l’environnement 
des risques…

suite page 18
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CESSION

Rentokil Initial se sépare de sa division 
Initial Textile France
Le groupe britannique Rentokil Initial cède sa division Initial Textile France  
à H.I.G. Capital – société de gestion en private equity, spécialisée  
dans les entreprises de taille intermédiaire – pour 410 millions d’euros.  
La division France Workwear qui opère dans l’Hexagone propose  
des prestations de location-entretien de tenues de travail, de linge 
professionnel et de vêtements destinés notamment aux salles propres.  
Initial Textile France, avec ses 28 sites et 3 200 salariés, deviendra  
autonome. Objectif affiché : permettre à Rentokil Initial de se recentrer  
sur ses deux activités à forte croissance qui représenteront 100 %  
des revenus : la lutte antiparasitaire et l’hygiène & le bien-être. Initial Textile 
est le 3e acteur sur le marché de la location entretien des textiles en France.

RECYCLAGE

Hedj donne une seconde vie  
aux textiles professionnels de Scania

EPI textiles, tenues professionnelles, 
bâches, maillots sportifs : la société 
Hedj accompagne les entreprises, 
collectivités et associations  
dans la gestion de leurs déchets 
textiles. Spécialiste de l’upcycling,  
elle a aidé Scania Production Angers, 
usine d’assemblage de camions  
du groupe Scania, à revaloriser  
ses textiles professionnels en fin  
de vie : des pantalons Scania ont été 
découpés et transformés en tabliers 
personnalisés. La confection a été 
réalisée à moins de 50 km du site de 
l’usine angevine, au sein d’un atelier 
d’insertion, favorisant l’économie 
locale et solidaire. En parallèle  
de l’upcycling, Hedj propose 
également des solutions de recyclage 
des textiles professionnels et EPI.H
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Actus

PARTENARIAT

EPI Center et T2S :  
la haute visibilité 
certifiée GRS

E
nseigne du groupe RG Safety, le groupement 
de distributeurs indépendants EPI Center 
(56 adhérents, 300 collaborateurs, 122 M€ de CA 
en 2024) propose des gammes d’équipements de 

protection individuelle exclusives développées en collabo-
ration avec des chefs de produit et des marques parte-
naires. T2S (158 salariés, près de 55 M€ de CA en 2024), 
PME ligérienne spécialiste des équipements de protection 
individuelle haute visibilité, partenaire du groupement, 
développe des gammes d’EPI écoconçues, confectionnées 
en polyester recyclé.
Ensemble, les deux entreprises consolident leur démarche 
RSE respective. Les deux partenaires ont coconstruit Kita, 
une gamme exclusive de vêtements de travail et de protec-
tion haute visibilité dédiée aux artisans, au BTP, à la logis-
tique, à la maintenance et à l’industrie. Cette gamme a été 
certifiée GRS (Global Recycle Standard) grâce à l’utilisation 
de polyester recyclé.

Au moins 50 % de polyester recyclé

Cette certification – qui optimise, sans impacter le coût 
final pour l’utilisateur, une gamme existante qui a fait ses 
preuves – permet de proposer une gamme Workwear modu-
lable et performante tant en confort qu’en sécurité, tout en 
réduisant son empreinte carbone. 
La gamme Kita se décline désormais en t-shirt manches 
courtes (86 % de polyester recyclé), sweat-shirt (84 %), pan-
talon de pluie (84 %), blouson softshell (78 %), gilet de froid 
(70 %) et parka/veste de pluie (54 %). Résultat : un gain 
d’équivalent CO2 compris entre 25,4 % et 47,5 % selon les 
vêtements.
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Risque

Blouson d’hiver Safety : 
une parka respirante
Parka respirante, hydrofuge et coupe-vent,  
le blouson d’hiver Safety d’Engel est constitué 
de polyester recyclé côté extérieur. Classe 3, 
il dispose de bandes réfléchissantes  
sur les épaules, les manches et le corps.  
Le tissu Ripstop avec stretch mécanique 
permet d’apporter au vêtement de la solidité 
et du confort. Normée EN 343 avec des notes 
de quatre sur quatre à l’imperméabilité  
et à la respirabilité, la parka répond 
également à la norme grand froid EN 342.D

R

substances nocives dans les textiles. Et dans la continuité 

de notre démarche d’écoconception entreprise avec Green’ 

Safe, Codupal a pris l’engagement de produire sans Pfas 

(per- et polyfluoroalkylées, appelés aussi polluants éter-

nels) », indique Olivier Le Mat, responsable Marketing/
Communication/QSE chez Codupal.
Poussés par la réglementation, les vêtements EPI, en géné-
ral, et les parkas haute visibilité, en particulier, deviennent 
plus écoresponsables malgré les défis techniques que cela 
représente. Elles deviennent aussi plus « lookées » pour 
répondre aux attentes des utilisateurs. Avec une couleur 
qui domine ces dernières années : l’orange ! 

Powell : parka étanche  
haute visibilité avec veste 
softshell détachable
La parka haute visibilité imperméable Powell  
de Sioen dispose d’une veste softshell amovible.  
Ce modèle 4-en-1 est fabriqué avec un tissu 
résistant, léger, souple et respirant. Cette parka  
de pluie dispose de coupe-vent tricotés dans  
les manches, une capuche amovible, deux poches 
extérieures, une poche intérieure et une poche 
Napoléon. Elle s’adapte très bien au corps grâce  
à un cordon élastique à la taille et aux poignets 
élastiqués avec système de rétrécissement.  
La veste softshell amovible possède une poche 
intérieure et deux poches extérieures.  
Les manches détachables sont élastiquées  
dans le bas.
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« Nous avons besoin de parkas 
multirisques pour protéger nos agents. »

Rémy Leclercq, 
consultant prévention santé sécurité, Enedis

Les parkas portées par nos agents doivent répondre,  
entre autres, à la norme EN ISO 20471, être chaudes  
et protéger de la pluie. Autre point important : la protection 

contre l’arc électrique (classes APC1 ou APC2, tests Elim et ATPV).  
Nous avons besoin de parkas multirisques pour protéger nos agents  
dans toutes leurs situations de travail. Un agent peut mettre un gilet  
haute visibilité quand il fait chaud, s’il est sur un terrain sans risque.  
Sur un chantier, sur une route passante près d’un transformateur électrique, 
où les risques se cumulent, il a besoin d’être vu et d’être protégé  
des risques électriques. Actuellement, nous travaillons avec des consultants 
extérieurs pour moderniser nos lignes de vêtements image de marque.  
Notre nouvelle ligne, non finalisée encore, s’appelle « Enedis is Beautiful ». 

Elle aura une coupe plus moderne. Les parkas, par exemple, auront une 
coupe moins droite, plus cintrée. Nous tiendrons compte des dimensions 
RSE et des bilans carbone et eau lors de notre choix de références.
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Medar : une veste  
multi-usage en polyester 
avec capuche intégrée
La parka externe de haute visibilité Medar  
de la marque Ergos, non matelassée,  
avec coutures étanches, est conçue  
pour être au chaud et au sec tout en offrant  
une grande visibilité. Le blouson interne 
matelassé dispose de bandes 
réfléchissantes segmentées 
thermoadhésives. Ses manches 
sont amovibles. L’ensemble  
peut être porté de cinq manières 
différentes. Il est également 
disponible en version jaune fluo 
et peut être associé au pantalon 
Evon. L’ensemble est normé 
EN 343 et 342 en plus d’être 
conforme à la norme 
EN ISO 20471.
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Lumina : bien couvert 
et écoresponsable
La parka/veste de pluie haute visibilité 
Lumina de Codupal est composée  
d’un tissu laminé et de bandes 
segmentées en poitrine. La technologie 
L’Safe et les renforts Cordura en font  
un vêtement durable et résistant. Conçue 
avec des fibres recyclées à partir de 
bouteilles en plastique, elle dispose 
également de bandes rétroréfléchissantes 
microbilles + prismes pour une meilleure 
visibilité en toutes conditions.  
Elle peut être combinée au blouson 
softshell de la même gamme pour obtenir  
une tenue complète et modulable.
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Chatard : Hanko, un gilet 
technique chaud bimatière
Mixte, le gilet sans manches Hanko est  
bimatière en ouate de microfibre matelassée 
pour le torse et le dos et en tissu technique 
stretch pour les côtés. Il préserve la chaleur 
corporelle et la liberté de mouvement.  
Son col droit montant protège le cou et la nuque. 
Équipé du System Kit, il peut être utilisé  
tout au long de l’hiver en l’intégrant dans 
les parkas et les vestes des gammes Chatard. 

Engel : au sec avec 
un gilet matelassé 
naturellement 
déperlant
Le nouveau gilet matelassé sans manches 
de la gamme Entire d’Engel est composé de 
tissu softshell imper-respirant. Sa finition Bionic  
finish Eco lui permet d’être déperlant de façon 
naturelle. L’empiècement de softshell  
extensible offre une grande aisance au niveau 
des mouvements. Fabriqué en polyester  
recyclé – à partir de bouteilles plastiques, 
il contient également de l’élasthanne. Il tient 
chaud malgré ses 70 grammes au mètre carré.D

R

« Nos gilets sans manches 
disposent de trois à cinq zones 
chauffantes selon les modèles. »

Gwenaël Fournet, 
ingénieur développement produit 
textile, G-Heat

Fondée en 2017, G-Heat s’adresse aux 
professionnels principalement depuis 2023. 

Nous proposons des vêtements thermiques innovants, 
rafraîchissants et chauffants. Nos gilets sans manches,  
par exemple, disposent de trois à cinq zones chauffantes 
selon les modèles : une à trois zones dans le dos  
et deux devant. Nous proposons des gilets sans manches 
type doudoune matelassée, des gilets sans manches 
Softshell, ainsi que des gilets sans manches en polaire.  
Tous sont équipés du même système chauffant.  
Dans leur doublure, les vêtements sont parcourus par  
des fibres de carbone alimentées par une batterie externe, 
rechargeable. Le porteur du vêtement allume le dispositif  
via un interrupteur et a la possibilité d’ajuster le niveau  
de chaleur. En moyenne, l’autonomie des batteries  
est de six heures pour une température de chauffe basse  
(en général, à la température du corps).
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